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« La vie communale de ces 18 derniers 
mois a été très enrichissante malgré mon 
manque d’expérience avant cela. En me 
réengageant pour un nouveau mandat, je 
voulais pouvoir continuer à m’investir pour 
la commune et continuer le travail accom-
pli jusqu’ici ». 

                            
« Après un passage en tant que repré-
sentant des parents à l'école de Boues-
say, membre du comité des fêtes, c’était 
une évidence pour moi de poursuivre 
mon implication dans ma commune et de 
représenter les bouesséens et boues-
séennes ». 

 « Être élu, est quelque chose de 
très enrichissant, qui m'a permis 
de comprendre le fonctionnement 
et le devenir d'une commune. Pour 
toutes ces raisons, j’ai souhaité 
continuer ce nouveau mandat" . 

 

  
Mickaël Lamy  
 3ème adjoint 
 Commissions : 
 - information 
 - Education 
- Agricole et environ- 
nuement  

Christophe Freuslon 
   1er adjoint 
    Commission :  
- Agricole et environne-
ment  
- Travaux bâtiments urba-
nisme 
- Appel d’offres  
- Territoire Energie       
Mayenne 

  Tiffany Bruand  
2nd adjoint 
Commission : 
- Education 
- Appel d’offres  
- Travaux bâtiments 
urbanisme 

« Le but de cette candidature était de pouvoir 
poursuivre ce qui avait été commencé car le 
mandat précédent était trop court pour voir le 
résultat du travail effectué ». 

Nicolas Riac 
Commission : -Travaux bâtiments urbanisme, appel d’offres 
« Fraîchement arrivé sur Bouessay , j'ai pu à maintes occasions, 
constater l'action de proximité menée par la municipalité. Plus 
que de grands discours, ces actions m'ont convaincu de me join-
dre à cette liste. L'idée de me mettre au service de la communau-
té est séduisante d'autant qu'à mes yeux, la commune est avant 
tout le premier échelon de la démocratie, héritage de la révolu-
tion ». 

Nicolas Furcy 
Commission : 
- Agricole et environ-
nement  
- Education 
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Brigitte Rocheteau  
Commission : Agricole et environnement, appel d’offres 
« Arrivée en août 2019, j’ai rencontré monsieur le Maire qui nous a 
chaleureusement souhaité la bienvenue. Aussi, c'est bien dans 
cette volonté de bienveillance auprès des habitants de Bouessay, 
que j 'ai souhaité faire partie du Conseil Municipal ». 

Lydie Saison  
Commission : Information, travaux bâtiments urbanisme, appel 
d’offres 
« Conseillère municipale ces deux dernières années, cela m’a 
permis d’acquérir l’expérience et les connaissances nécessaires 
sur le fonctionnement d’une commune. La période du confine-
ment a vu naitre de nouvelles initiatives, de l’entraide et des va-
leurs que l’on croyait oubliées, et moi c’est ça qui m’anime ! » 

Cyril Yvon  
Commission : Information, Education 
« Habitant notre commune depuis mars 2006, j’ai toujours été 
très investi dans le milieu associatif et ses valeurs auxquels je 
reste très attaché. Mon engagement au sein de notre conseil 
municipal, est une suite logique quant à ma volonté d’aider nos 
concitoyens et de poursuivre, le bon travail entrepris depuis 
deux ans par l’équipe qui était en place ». 

 
Soizic Gérard 
Commission : Agri-
cole et environne-
ment, Education  
« Les habitants 
nous ont fait 
confiance il y a 18 
mois alors je vou-
lais continuer à 
m’engager pour 
eux ». 

Audrey Mancini  
Commission :  Agricole et  environne-
ment  
« Ce qui me motive pour représenter 
notre commune, c'est le fait de pouvoir 
participer aux différentes actions pré-
vues au sein du village, en tant qu'ha-
bitante et parents d'élèves. Je suis 
certaine que ce sera une expérience 
très enrichissante » 

Agathe Bahouche  
« J’habite sur la commune depuis 6 ans 
et je trouve qu'il est bien de m'investir 
dans la vie communale. Aussi, je pense 
que cette expérience peut être très enri-
chissante sur le plan humain et intellec-
tuel».   
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   « Apporter ma 
contribution à l'aide   
de la gestion de la 
commune dans un 
esprit d'équipe et 
dans le sens de 
l'intérêt général ». 

Dominique Daubias  
Commission : Information, Education, Cnas 
 
«  Je me suis investie dans le milieu associatif dès mon arri-
vée à Bouessay il y a plus de 30 ans. Soucieuse de préserver 
du lien social pour tous les habitants, je souhaite donner de 
mon temps pour ma commune en tant que jeune retraitée ».  

  
 

 Alexandra       
Ory 

  

 
 

 

   « Je souhaite découvrir le fonction-
nement de la vie municipale, m’impli-
quer dans la commune et rencontrer 
d’autres personnes ». 

Anita Dupont  
Commission  : Information, Travaux bâti-
ments urbanisme, appel d’offres.  

Heures d’ouverture de la mairie  
Lundi : 13 h 30 à 17 h  
Mardi : 13 h 30 à 18 h 
Jeudi :  9 h à 12h  
Vendredi : 13 h 30 à 17 h  
Samedi : 9 h à 12h  
 
Pendant le mois d’août :  
Les mardis et  vendredis 
matin  
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128 900,00 €

166 800,00 €

50 200,00 €

12 000,00 €

9 798,03 €

153 000,00 €

8 174,60 €
11 133,00 € 6 163,91 €

Dépenses Fonctionnement 546 169,54€

charges à caractère général charges de personnel

autres charges de gestion courante charges financières

charges exceptionnelles virement section investissement

Dépenses imprévues Dégrèvement attribution et fonds interco

Amortissements

184 370,25 €

36 300,00 €

157 595,00 €

142 830,00 €

17 574,29 € 1 500,00 €
6 000,00 €

Recettes Fonctionnement 546 169,54€

Excédent reporté produits des services

impôts et taxes dotations, subventions

autres produits de gestion courante produits exceptionnels

remboursements sur rémunérations
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41 800,00 €
6 080,36 €

129 653,17 €

5 074,70 €

15 000,00 €

7 000,00 €

93 808,85 €

19 575,00 €

Dépenses Investissement 317 992,08€

Emprunts reversement CDC assainissement

Déficit reporté Travaux école

matériel outillage Salle communale

Ecriture lotissement l'Aubépine Reste à réaliser 
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149 228,17 €

153 000,00 €

1 000 €

1 300,00 € 7 300,00 € 6 163,91 €

Recettes Investissement 317 992,08€

Excédent d’investissement Virement section fonctionnement

Taxe aménagement FCTVA

Subventions Eclairage Public Opérations d’ordre 6 



En avant, 
l’école « la Clé des Champs » ! 
 Ils en avaient rêvé, ils l’ont étu-
dié, regardé et certainement beaucoup 
observé avant de quitter notre commu-
ne de Bouessay, le dimanche 11 jan-
vier dernier. 
 L’objet tant convoité et désiré, 
c’était le fameux voyage au ski organi-
sé cette année, pour les 38 enfants sco-
larisés des classes de CP aux CM2 ! 

Ecole la clé des champs 

Un séjour inoubliable qui a pu avoir lieu grâce en-
tre autres à l’Association des parents d’élèves de 
notre commune (5890 €) et la mairie de Bouessay 
(6460€), qui ont soutenu très largement ce beau 
projet pour le plus grand plaisir de tous ! 

Un moment assez unique, pour une 
grande majorité des élèves de notre 
école dont ce séjour restera comme 
un souvenir merveilleux, tant par les 
nombreuses activités proposées tout 
au long de cette semaine, que de 
l’organisation, au sein d’une station 
familiale « le Collet d’Allevard » en 
Isère, propice à ce genre de séjour. 

   7 



     Restons solidaires pour accueillir nos enfants et leur permettre de terminer  
     sereinement  l’année scolaire. 

 Nous tenons  à remercier toutes les 
personnes qui ont participé à la réouverture 
de l’école : les bénévoles qui accueillent 
les enfants à l’entrée et à la sortie de l’éco-
le permettant de respecter la distanciation 
ainsi que le personnel communal pour le 
rôle qu’il joue dans l’accueil des enfants à 
la cantine, la désinfection,... 
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L’école et la covid-19 

  Suite à l’annonce du 
Président de la République le 
12 mars dernier, l’école La 
Clé des Champs a fermé ses 
portes le 13 mars au soir lais-
sant les instituteurs et les élè-
ves confinés pendant presque 
2 mois. 

   Début mai, le Premier Ministre permettait l’ouverture des écoles sous 
conditions. L’éducation nationale a élaboré un protocole sanitaire drastique qui 
s’appliquait obligatoirement aux communes pour l’accueil des enfants (lavage 
des mains plusieurs fois par jour, aucun brassage d’élèves, désinfection des 
locaux plusieurs fois par jour...).  

 La municipalité a décidé d’ouvrir 
à nouveau l’école le 18 mai dernier 
d’abord pour les élémentaires puis le 
25 mai pour les maternels. Nous avons 
pu accueillir près de la moitié de l’ef-
fectif total de l’école, ce qui nous per-
met pour la prochaine rentrée scolaire 
d’être plus serein si un nouveau proto-
cole est applicable. 



 Le mur en pierre derrière la salle 
communale s’est écroulé avant que les 
réparations prévues soient effectuées. Les 
devis seront à l’étude et le choix sera fait 
en Conseil.  

 

 Plan Local d’Urbanisme Intercommunal Habitat 
 En 2015, la Communauté de Communes de Sablé-sur-Sarthe a prescrit l’élaboration 
de son PLUi-H sur les 17 communes qui composent son territoire. Le PLUI-H  a vocation à 
développer une politique d’urbanisation cohérente à l’échelle du territoire communautaire et 
d’harmoniser ainsi l’ensemble des politiques communales d’aménagement. Il permet égale-
ment de garantir une gestion économe des sols et de lutter contre l’étalement urbain , de conci-
lier l’accueil d’une nouvelle population, la mixité et la diversité de l’habitat, le développement 
économique et agricole, l’adéquation des équipements, commerces et services, l’accès aux 
transports, etc.  

 Ce document définira les règles juridiques sur l’ensemble des communes, à partir des-
quelles les maires délivreront les autorisations d’urbanisme (permis de construire, déclara-
tion préalable, permis d’aménager…) des particuliers et des professionnels de la construction. 
 Vous pourrez consulter le PLUI’H en mairie. En raison du confinement les dates ne 
sont pas encore arrêtées.   

 Fibre  
 Pour sa mise en place, l’élagage se poursuit. Plus de renseignements sur www.mayenne-fibre.fr 
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Ils ont été en première ligne ! 

     
     
  Ghislaine n’a pas compté  ses heures dans son 
commerce. La partie bar a été fermée  dès le 15 mars,  
mais le commerce de tabac a fortement augmenté pendant 
le confinement, en raison de l’impossibilité d’aller acheter 
son tabac à l’étranger. C'est 150 à 200 clients par jour 
quelle a pu servir, et grâce à son bagou, elle a servi de 
relais pour prévenir la mairie si une personne de la com-
mune rencontrait des difficultés.   
 Ghislaine a su aussi  se rendre utile en faisant les 
courses ou en cuisinant pour une personne âgée de la 
commune. la famille n’étant pas d’ici il pouvait appeler 
régulièrement Ghislaine  pour avoir des nouvelles de leur 
proche. Aller boire un petit verre en terrasse est mainte-
nant possible pour le plus grand plaisir des habitués. 

 Comme tous les français et la plupart de la 
population mondiale, nous avons dû changer nos 
habitudes à cause de la pandémie qui a touché le 
monde entier. 
 Quelques uns ont dû continuer à se rendre 
au travail afin d’assurer notre quotidien et préser-
ver l’économie. D’autres sont restés chez eux 
dans le plus grand respect du confinement deman-
dé par le gouvernement. Les parents se sont trans-
formés en enseignants. Nous avons été privés de 
nos familles, de nos amis. Les rues de notre villa-

ge étaient dépeuplées. Cependant, grâce à ces restrictions de déplacement, nous avons pu ren-
forcer nos liens avec nos voisins et revenir à des valeurs d’entr’aide et de solidarité. 
 Certains de nos concitoyens ne portaient pas de blouses blanches et pourtant, leurs 
rôles, étaient tout aussi important pour la population. La municipalité a voulu leur rendre hom-
mage en demandant à certains d’entre eux de nous parler de leur vécu. Nous aurions pu, bien 
sûr, recueillir de nombreux témoignages dans des professions très diverses mais faute de pla-
ce, nous en avons choisi quatre pour les représenter. Nous remercions également tous les habi-
tants qui ont fait preuve de civisme durant toute cette période. 
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      Marie travaille à l’L'Ehpad de Bouère qui compte 60 
résidents. « Notre directeur a pris les devants et mit en 
place le protocole une semaine avant le confinement.  
       Les visites étaient interdites,  grâce à cela « aucune 
personne n'a été contaminée». 
      Afin d’éviter les allées et venues du personnel, les 
soignants ont pu rester à demeure dans un camion amé-
nagé et installé devant l’Ehpad, mis a disposition par un 
professionnel de l’événementiel. Cette situation a perdu-
ré jusqu’à fin mai.  
      « Mes journées étaient surchargées avec une ampli-
tude horaire de 7 h 20 à 12 h par jour. Nous étions tout 
le temps stressés et angoissés, nous avions le rôle de 
soignant et de famille ».  
       Heureusement, à la grande joie des résidents et de 
leur famille les visites même si elles sont réglementées  
ont pu reprendre depuis le déconfinement. 

      
 Les médias nous ont souvent parlé des difficultés 
des chauffeurs routiers pendant le confinement. Li-
lian le confirme, travailler durant cette période a été 
«tendu»  
       Avec les deux autres chauffeurs de l’entreprise, 
ils partaient plusieurs jours d’affilée roulant parfois 
jusqu’à 20h de suite en alternance. C’est alors que 
les choses de la vie se compliquent (toilette, hygiène, 
restauration) avec les services qui ont fermés 
(restaurant, station-service, aires d’autoroutes …) Il 
faut donc prévoir des gamelles pour tout le parcours 
      Heureusement, quelques entreprises moins dras-
tiques que les autres ont permis l’accès à leurs micro
-ondes et sanitaires. Certaines ont fourni des plats préparés par solidarité et même une voiture 
pour leur permettre de se déplacer pendant le déchargement qu’ils n’étaient plus autorisés à 
faire eux-mêmes, l’attente était longue !   
           Son entreprise ne transportant que de l’alimentaire, «le travail était en dents de scie», 
fluctuant en fonction des rayons dévalisés. Il a néanmoins transporté un autre produit rare, 
quelques cartons de masques pour une entreprise du sud qui n’en trouvait pas…l’entraide n’est 
pas un vain mot chez les routiers !  

 Lilian a malgré tout observé un point positif, la circulation était fluide ! 11

Ils ont été en première ligne ! 



 
 

         Elodie, employée polyvalente d’une grande surface sur Sablé Sur Sarthe a dû faire face à 
ce fichu coronavirus pour « continuer à faire tourner » l’économie de notre pays parfois avec 
peur et quelques doutes forcément. 

 Pris de court et sans véritable protection, le flou entourant 
cette pandémie n’a pas forcément été facile à vivre, surtout les 
premiers temps car, au contact des clients, les hôtesses de caisse 
sont plus exposées. 
 « Le premier dimanche suivant l’annonce du confinement, 
c’est vrai que ça été un peu la panique avec des clients à perte de 
vue, au point que des queues se sont rapidement formées jusque 
dans les rayons. Nous n’étions pas forcément très rassurés et on 
aurait cru que c’était la fin du monde ». 
 
 Ensuite, grâce à la mise en place des gestes barrières, la 
situation a été moins angoissante. Elodie a quand même pu cons-
tater un changement des habitudes « Avec beaucoup plus de de-
mande en drive, jusqu’à 200 commandes par jour certains ven-
dredis et des demandes parfois surprenantes vu le contexte ». 
 
 Par exemple « une cliente avait commandé plusieurs pa-
quets de papiers toilettes, dix paquets de farine et dix paquets de 
pâtes, avant que notre direction instaure des règles plus strictes, 
afin de satisfaire tout le monde ». 

  Jeremy est agent de maintenance dans une usine agro-alimentaire et donc en première 
ligne pour mettre en place les consignes sanitaires quelques jours avant l’annonce du confine-
ment.  
  « Déjà avant, on était habitué au respect des consignes d’hygiène, avec le coronavirus 
cela a pris une autre dimension :   Désinfections régulières des locaux communs, circuits de 
passage pour éviter que les gens se croisent, portes entrouvertes et poignées enlevées, mas-
ques et gel hydro alcooliques obligatoires pour entrer dans les lieux, la direction n’a pas mis 
de temps à réagir »  
 Et du coté du personnel : «en l’espace de 2 se-
maines l’usine s’est vidée, c’était impressionnant, que 
ce soit pour raisons médicales,  garde d’enfant ou télé-
travail ». Pour autant coté production, le site de Sablé a 
tourné à plein régime, afin de faire face aux  demandes 
de la grande distribution. « On travaille en 3/8 actuelle-
ment, beaucoup d’étudiants et d’intérimaires ont été 
embauchés, c’est pire qu’à Noël »   
 
  « les consignes de sécurité ont sûrement permis 
d’éviter la propagation du virus, mon entourage fami-
lial et professionnel, personne ne l’a attrapé ».  Au-
jourd’hui la vigilance continue. 

12 



 C’est une famille normale avec leurs trois enfants, 
pour qui cette période aura été vécue un peu différemment 
et pour cause. 
 Ils ont abordé la situation avec sérénité, et pourtant, 
le Covid-19, s’invitera au sein de leur foyer.  
 
 Valérie a été La première à ressentir les signes. 
« Dans la nuit, j’ai commencé à avoir de la fièvre et un 
peu de mal à respirer avec quelque chose qui me gênait au 
niveau du thorax. Et là, j’ai compris très vite que ce n’était 
pas normal ». 
 
 Sans s’affoler pour autant, elle a consulté un méde-
cin en ligne, « mes premiers symptômes correspondaient 
bien aux signes du coronavirus ». Mais sans test au préala-

ble, difficile de se faire dépister et être sûr à 100%...La famille a alors pris la décision de rester 
chez eux sans contact avec l’extérieur. Au bout de quelques jours, Stéphane présentait à son 
tour des symptômes à peu près similaires puis ce furent leurs 2 filles, elle aussi en 24 heures à 
peine. Bizarrement alors qu’ils étaient tous en vase clos, seul leur fils aîné a été épargné…
Heureusement, la petite famille s’en est sortie sans complications malgré les moments angois-
sants.  

« Finalement, je crois que l’on n’aura jamais autant jouer avec nos enfants pendant cette 
période de confinement » en rigolerait presque Valérie ! 

      Lucas et Maéva contrairement à leur 
grande sœur Léna a se sont beaucoup en-
nuyés. Les copains et leur petite mamie leur 
ont manqué. Le bourg vide était triste. Heu-
reusement papa et maman étaient là pour les 
occuper : jeux de société, cuisine, bricolage… 
 Le rythme de la journée aussi était dif-
férent : lever tardif et heures de repas déca-
lées. Difficile dans ces conditions de se mettre 
au travail devant un ordinateur loin des règles 

de l’école et du regard de la maîtresse. Sans la présence physique d’un enseignant, les trois 
élèves ont eu du mal à suivre et le retard s’est accumulé. Ils étaient donc tous contents de re-
joindre l’école pour retrouver les copains mais aussi pour reprendre les cours dans de bonnes 
conditions. Néanmoins, ils appréhendaient cette rentrée car ils avaient peur de ne pas bien 
effectuer les gestes barrières. Quelques jours avant, Lucas a été victime d’un épisode fiévreux 
qui a ajouté à l’inquiétude ambiante mais tout est rentré dans l’ordre heureusement. 

Leurs vies confinées 
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      Suzanne et Alice, étudiantes ont pu rejoindre le domicile de leurs parents juste avant le 
confinement.  
      Suzanne est en école d’ingénieur à Stras-
bourg et Alice est à Angers en Fac de Biologie. 
Elles ont suivi tant bien que mal leurs cours à 
distance, pas évident quand on a pas encore la 
fibre à Bois Eglaine, qu’il faut passer des partiels 
ou commenter un exercice par écran interposé.  
       Mais là où cela se complique encore plus 
c’est pour la suite ! Alice doit partir aux États-
Unis pour un semestre, va-t-elle pouvoir y aller ? 
rien n’est sûr !  
 
        Quand à Suzanne , son stage de  3 mois 
est prévu à Innsbruck en Autriche. Après contact 
pris auprès de l’ambassade, il lui faut un test co-
vid-19 négatif. les vols étant suspendus, elle doit  
s’y rendre en voiture, traverser la Suisse et un 
petit bout de l’Allemagne. Reste à savoir si ces frontières lui autoriseront le passage !  
 
 Bref  le confinement des étudiants c’est quand même la galère mais elles sont toutes les 
deux  positives et zen. 

    
   Le confinement pour nos aînés n’a pas été une 
période facile. Un de nos doyens a eu bien du mal à 
garder le moral.  
      Eloigné de sa famille, la seule personne qu’il a 
fréquenté durant ces deux longs mois était Monsieur le 
Maire. « Heureusement qu’il était là pour faire mes 
courses et s’occuper de moi » déclare Gérard. Son aide
-ménagère ne pouvait s’occuper que des personnes 
dépendantes. Alors à 82 ans, il a dû se remettre au mé-
nage ! 
       Grâce au téléphone, il a pu rester en contact 
avec ses proches mais les promenades avec son ami 
Marcel, les parties de belote avec le club lui ont man-
qué. Pour s’occuper, il ne lui restait que la télévision.  
         

 Depuis le déconfinement, il s’est empressé de 
retourner faire ses courses à l’accoutumée avec une 
amie et pour rattraper le temps perdu, son compère 
depuis 60 ans lui rend visite tous les jours. Il a cepen-
dant hâte de revoir sa fille et ses petites filles . 
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MERCI A TOUS CEUX QUI ONT DONNE DU TEMPS  
PENDANT ET APRES LA PERIODE DE CONFINEMENT 

Livraison des fleurs pour les  Rameaux 
Distribution de 1168 masques à la popu-

lation  (Cdc et Département) 
Courses pour les personnes âgées, 

Continuité du service public 
Tonte des espaces verts 

Aide à la sortie de l’école pour respecter 
les gestes barrières 

Aide à la cantine scolaire 
Visite aux personnes isolées 

Solidarité entre voisins 
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